
	  

Délégation Nord /Pas-de-Calais  

Maurice SCHUMANN (+) de l’Académie française – Président Fondateur de la délégation 
Professeur Jean-Pierre ARRIGNON – Président de la délégation 

Maître Jean-François POURRIER – Vice-Président pour Pas-de-Calais 
Benoît DESCAMPS – Vice-Président pour Nord 

Maître Franz QUATREBOEUFS de MALIMENSU – Responsable des distinctions 
Simone FARENIAUX – Pascale de LORIOL -  Secrétaires 

Zoya ARRIGNON- Trésorière 
Bernard COGET – Responsable INTERNET 

	  

Déjeuner littéraire avec Claude BARBIER  
Le jeudi 27 novembre 2014 à Arras 

 
L’année 2014 s’est bien terminée pour notre délégation qui accueillait, dans les salons de l’hôtel de l’Univers à Arras,  
Monsieur Denis FADDA, Président International de la Renaissance Française venu partager notre déjeuner littéraire. 
 

 
 
 

Notre Président, le Professeur Jean-Pierre ARRIGNON, nous 
présente Claude BARBIER, docteur en histoire de l’université de 
Paris (Panthéon-Sorbonne) qui vient nous parler de son livre : 
 

« Le Maquis de Glières – Mythe ou réalité » 
 
Son ouvrage représente un énorme travail de recherche fait pendant 
des nombreuses années, dans le cadre de sa thèse. 
C’est à partir de consultations d’archives françaises, britanniques, 
américaines, suisses et allemandes qu’il a éclairé cet épisode de 
notre histoire. 

 
 

 

 
Dès novembre 1942 est née la « résistance Savoyarde ». Au départ, ce 
rassemblement situé à Glières au cœur de la Haute-Savoie, regroupait des 
jeunes venant d’horizons bien différents : réfractaires au STO, hostiles au 
gouvernement de Vichy, gaullistes, communistes, ex-chantiers de jeunesse, 
étrangers (plus spécialement espagnols…). 
Ce maquis n’était ni imaginé, ni pensé, ni organisé, ni armé. « Londres » s’y 
intéressa et envoya un responsable Jean Rosenthal. Il fut décidé, à la demande 
de Jean Moulin, d’armer les maquisards en leur parachutant, sur le plateau de 
Glières, armes et munitions. Le lieu étant considéré comme position idéale 
pour les parachutages. 
 

 
 
 



 
 
 
L’hiver 1943/44 était rude. Le gouvernement de Vichy, informé et qui avait tenté, auparavant, de rétablir l’ordre par 
l’action de la milice, n’avait pu obtenir un accord. Il fit donc appel aux troupes allemandes, les nazis n’attendaient que 
cela. 
 
Il y eut, quand même, en mars 1944, trois parachutages, pour près de 80 tonnes d’armement, récupérées par les 
maquisards. Combien étaient-ils ? 
 
Les Allemands, eux, étaient très nombreux et soutenus par leur aviation. La situation des maquisards devint vite 
tragique, ils durent fuir le plateau dans la confusion et la débandade. S’en suivit une rude répression, certains furent 
remis aux allemands et fusillés, d’autres déportés, emprisonnés ou envoyés en STO. 
 
Cet épisode tragique devint, au fil du temps, symbolique, mis en relief par le Général de Gaulle et son entourage, en 
particulier Maurice Schumann, porte-parole de la France Libre. 
Le 24 mai 1947, ce qui n’était qu’un cimetière devint un mémorial, avec la pose de sa première pierre par le Président 
Vincent Auriol. Les Présidents de la République, les « politiques » et les témoins de cette époque vinrent et viennent 
encore s’y recueillir. 
 
Claude BARBIER a su, parfaitement, rétablir la part de vérité des évènements qui se sont déroulés à Glières en 1944, 
sans exclure la dimension de la légende, encore bien présente, chez ceux qui ont vécu cette période difficile.  
Ce que n’ont pas manqué d’affirmer certaines personnes présentes.  
 
La nombreuse assistance a apprécié la qualité de la conférence et le déjeuner convivial qui suivit. 
 

  
 

_______________________________ 
 

 

  
Nous remercions l’hôtel de l’Univers, notre fidèle partenaire, qui a offert la chambre d’hôtel à notre 
conférencier www.univers.najeti.fr    

 
Nos remerciements vont également à Monsieur Bernard SÉNÉCA qui a fait découvrir la ville d’Arras à Monsieur 
Claude BARBIER, après le déjeuner littéraire. 
 
Prochaines rencontres de la Renaissance Française 

 
Assemblée générale de la délégation Nord/Pas-de-Calais 

 
Le mardi 20 janvier 2015 à 15 h 00 à l’Office Culturel – 61 Grand Place à Arras 

A cette occasion, il sera remis à notre ami Bernard SÉNÉCA (Maître Horloger) 
la Médaille d’Or du Rayonnement Culturel. 
 

 



 
 
 
 
 

Déjeuner littéraire le jeudi 19 février à 11 h 00 à Marcq-en-Baroeul                                                                                    
au restaurant  « Le Petit Boulevard » 

 
Madame Marie-Laure de CAZOTTE viendra nous présenter son dernier roman                                                                
« A l’ombre des vainqueurs » aux éditions Albin Michel, sortie novembre 2014. 
 

 

Eté 1940, Joseph a sept ans. L’Alsace est annexée à l’Allemagne. Du jour au lendemain, 
Joseph et les habitants de son village sont contraints de parler allemand et de se plier à la 
dictature du Reich. Les livres en français sont brûlés, la cathédrale de Strasbourg fermée, 
les juifs et les insoumis expulsés. 
Soudain, le père de Joseph est arrêté. Il ne reviendra que six ans plus tard, prisonnier de 
ses obsessions et de son passé. Un passé dont le secret se cache dans l’ombre de 
l’Histoire et dont il va révéler à son fils la terrible vérité... 
Tendre, bouleversant, souvent truculent, ce roman dérangeant nous dévoile tout un pan 
de la mémoire d’une Alsace ballotée entre deux drapeaux.  

 
 
 

Avril 2015 – visite privée et guidée de la maison « Dentelles Jean Bracq » à Caudry                                    
(lauréat de la Renaissance Française 2014). La date vous sera précisée ultérieurement. 
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